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Nous avons tous besoin de la 
miséricorde de Dieu, car nous 
sommes ses enfants, ses enfants 
qui souvent ne savent que dire 
en sa présence, sinon balbutier 
quelques mots, voire quelques 
maux, tellement nous avons 
besoin de nous confier.
Car sans confiance comment 
vivre ? Ainsi nous aimions 
dire : Cœur sacré de Jésus, j’ai 
confiance en vous. De nos jours, 
nous pouvons redoubler cette 
invocation à laquelle nous aimons 
joindre celle de sa sainte Mère : 
Cœur immaculé de Marie, priez 
pour nous. Cela nous est rappelé 
par la présence des ces deux 
Cœurs sur notre médaille.
“ Il convient donc que le peuple 
chrétien, qui a reçu la vie divine 
du Christ par Marie, après avoir 
rendu au Sacré-Cœur de Jésus 
les hommages qui lui sont dus, 
offre au Cœur très aimant de la 
Mère céleste les témoignages 
conjoints de sa piété, de son 
amour, les élans d’un cœur
disposé à la reconnaissance et à 
la réparation.” (Pie XII - encyclique 
Harietis Aquas sur le culte du
Sacré-Cœur de Jésus).

Jean-Daniel Planchot
Aumônier et directeur national de
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n cette année de la Miséricorde, nous sommes invités à nous 
tourner encore vers la Sainte Mère de Jésus, notamment en 
sa compassion douloureuse, si bien exprimée dans le Stabat 
Mater et liturgiquement célébrée à la mi-septembre, quand 

s’accomplit le sacrifice de la Croix du Christ, son mystère pascal. 
Les plaies du Christ brûlent dans le cœur de Marie, tandis qu’une 

unique souffrance étreint la Mère et le Fils. La Mère des douleurs 
suscite compassion et touche aussi celui qui a l’habitude de blesser. 
La souffrance n’est plus désespérance et elle ne le sera jamais plus, 
parce que Dieu est venu souffrir avec nous. Et avec Dieu, peut-on 
désespérer ?

Contemplons Marie qui partage la compassion de son Fils pour 
les pécheurs. Comme l’affirme saint Bernard, la Mère du Christ est 
entrée dans la Passion de son Fils par sa compassion. Son cœur de 
mère est transpercé (cf. Luc 2, 35) par 
le supplice infligé à l’Innocent, né 
de sa chair. La discrétion de Marie 
nous empêche de mesurer l’abîme 
de sa douleur. Puissent nos cœurs 
et nos esprits pénétrer le mystère de 
ce lien qui unit la passion vécue par le  
Sauveur à la compassion éprouvée 
par sa Mère !

Comme pour son Fils Jésus, il est 
possible de dire que cette souffrance 
l’a conduite elle aussi à sa perfection,  
pour la rendre capable d’accueillir  
la nouvelle mission spirituelle que 
son Fils lui confie juste avant de  
“remettre l’esprit” (Jean 19, 30) : 
“devenir la mère du Christ en ses 
membres”, a dit Benoît XVI à Lourdes 
le 15 septembre 2008. Car à travers 
la figure du disciple bien-aimé, Jésus 
présente tout disciple à sa Mère en 
lui disant : “Voici ton Fils” (Jean 19, 
26-27).

Ainsi, “nous avons besoin de son regard de tendresse, de son  
regard maternel qui nous connaît mieux que quiconque, de son regard 
plein de compassion et d’attention” (le pape François à Cagliari le  
22 septembre 2013). 	 ■ 
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MARIE Mère de compassion
Jean-Daniel Planchot
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